
  
 

LES GROUPES DE MAISON  
Ce sont des lieux de vie importants où chacun peut être édifié, ressourcé, encouragé.  

C’est un temps fort en semaine de la vie de l’église. 

Il s’agit de s’engager à cheminer ensemble, à quelques-uns, pour apprendre à partager simplement ce qui fait 
nos vies et la façon dont l’Évangile y résonne.  

 

Rencontre 3 – semaine 44, du 28 octobre au 3 novembre 2019 

Développer notre ADN : DES DISCIPLES QUI FONT DES DISCIPLES 

Soyons des chrétiens qui SE METTENT AU SERVICE DE CEUX QUI LES ENTOURENT 
 

L’Église n’existe pas pour elle-même mais pour le monde ! On aurait parfois tendance à l’oublier…  
En tant que chrétiens, cherchons à rencontrer les habitants de notre ville dans leurs préoccupations et 
besoins individuels ou collectifs.  
Manifestons concrètement la présence de Jésus au milieu des joies et des détresses de notre société. 
A Perspectives, nous encourageons nos communautés à se tourner vers l’extérieur et à valoriser 
l’Église dispersée en semaine tout autant que l’Église assemblée. L’enracinement individuel et collectif 
dans le tissu relationnel de notre commune doit être une priorité !  

 

 
Proposition pour l’introduction 

Remarque : limitez-vous à maximum 10 minutes d’échanges pour ce point ! Il s’agit d’une entrée en matière et 
non pas encore d’une discussion approfondie. 

« En tant que chrétiens, cherchons à rencontrer les habitants de notre village/ville dans leurs 
préoccupations et besoins individuels ou collectifs. »  
« Manifestons concrètement la présence de Jésus au milieu des joies et des détresses de notre 
société. » 

> Quels sont les mots que vous aimeriez surligner dans ce texte, parce qu’ils ont une importance 
particulière pour vous ? 

> En quoi ce texte 
- réveille-t-il chez vous des regrets ? de la culpabilité ? 
- vous place-t-il devant un défi que vous vous sentez capable de relever ? 
- vous fait-il rêver ? 

 
 
 
1. Retour sur la formation avec Daniel Liechti (janvier 2019) : « Des Eglises pertinentes pour aujourd’hui »  

« L'Église n'est Église que lorsqu'elle est là pour les autres. »   D. Bonhoeffer 1906-1945  

MISSIO DEI : Dieu est en mission pour sauver le monde  
• Jn 3.16-17 : En effet, Dieu a tant aimé le monde qu'il a donné son Fils unique afin que quiconque croit 

en lui ne périsse pas mais ait la vie éternelle. Dieu, en effet, n'a pas envoyé son Fils dans le monde pour 
juger le monde, mais pour que le monde soit sauvé par lui. 

• Jn 20.21 : Jésus leur dit : « Tout comme le Père m'a envoyé, moi aussi je vous envoie. » à L’Église 
locale est le principal canal choisi par Dieu pour accomplir sa mission dans le monde. 

• En tant que chrétien, par ma vie transformée par la puissance de Dieu, je deviens une bonne semence 
personnifiée - Mt 13.36-43 : « Le royaume des cieux ressemble à un homme qui avait semé une bonne 
semence dans son champ. …  Alors Jésus renvoya la foule et entra dans la maison. Ses disciples 
s'approchèrent de lui en disant : « Explique-nous la parabole de la mauvaise herbe dans le champ. » Il 
[leur] répondit : « Celui qui sème la bonne semence, c'est le Fils de l'homme ; le champ, c'est le monde ; 
la bonne semence, ce sont les enfants du royaume ; la mauvaise herbe, ce sont les enfants du mal ….  

 



 
> Nous voulons être une Église qui essaie de ressembler à Jésus.  
> Nous voulons être une Église qui est dans le monde, mais qui n’est pas du monde.  
> Nous ne sommes pas seulement Église le dimanche, quand nous nous retrouvons. Nous sommes Église-multi-

sites en semaine, en mode « dispersion », quand le divin semeur nous sème dans le monde.  
> Nous voulons être une Église qui se met au service de son prochain. 
 
Une Église missionnelle : 

• être lieu de formation, de ressourcement… pour que chacun(e) puisse être bonne semence, évangile 
incarné en ce semaine, avec la prière d’envoi et de bénédiction à la fin du culte : « Le Seigneur vous 
envoie, il vous sème dans le monde. » 

• être une communauté de prière : « mes amis, j’ai besoin de vous – priez pour moi, encouragez-moi, 
conseillez-moi… » 

- pour tenir bon dans la foi, dans les épreuves et les tentations, dans la routine 
- pour avoir la force « spirituelle » pour que j’ai ce matin le courage de prier : Seigneur, fais que 

je puisse parler de toi aujourd’hui, peut-être à une personne, que je suis aimer et servir mon 
prochain – Seigneur, ouvre une porte… je ne sais pas comment faire, j’ai peur de le faire, mais 
aide-moi pour me laisser semer par toi 

 
 
2. Servir son prochain : l’exemple de Jésus 

Mt 20.28 : C'est ainsi que le Fils de l'homme est venu, non pour être servi, mais pour servir et donner sa vie en 
rançon pour beaucoup à servir : diakoneô = diaconie 
Lc 22.27 : En effet, qui est le plus grand : celui qui est à table ou celui qui sert ? N'est-ce pas celui qui est à 
table ? Et moi, cependant, je suis au milieu de vous comme celui qui sert. 
Jn 13.1-5 : Jésus, sachant que son heure était venue de passer de ce monde au Père et ayant aimé ceux qui lui 
appartenaient dans le monde, les aima jusqu’à l’extrême. C'était pendant le souper. Le diable avait déjà mis 
dans le cœur de Judas l’Iscariot, fils de Simon, l'intention de le trahir. Jésus savait que le Père avait tout remis 
entre ses mains, qu'il était venu de Dieu et qu'il retournait vers Dieu. Il se leva de table, quitta ses vêtements et 
prit un linge qu'il mit autour de sa taille. Ensuite il versa de l'eau dans un bassin et il commença à laver les pieds 
des disciples et à les essuyer avec le linge qu'il avait autour de la taille.  
 
> « Servir, c’est le don de soi » : de quelle manière Jésus incarne-t-il cette expression ? Qu’est-ce qu’il donne 

aux autres et pourquoi donne-t-il ? 
 
Serviteur de Dieu il devient serviteur des hommes : 

• Toute la vie de Jésus est tournée vers son Père céleste : Faire la volonté de Dieu, achever l’œuvre que 
le Père lui a confié. 
Jn 17.4ss : J’ai révélé ta gloire sur la terre, j'ai terminé ce que tu m'avais donné à faire… Je t'ai fait 
connaître aux hommes que tu m'as donnés du milieu du monde. Ils étaient à toi et tu me les as 
donnés, et ils ont gardé ta parole. Maintenant ils savent que tout ce que tu m'as donné vient de toi. En 
effet, je leur ai donné les paroles que tu m'as données, ils les ont acceptées et ils ont vraiment 
reconnu que je suis sorti de toi, et ils ont cru que tu m'as envoyé. C'est pour eux que je prie. Je ne prie 
pas pour le monde, mais pour ceux que tu m'as donnés, parce qu'ils sont à toi.  

• Toute la vie de Jésus est tournée vers les autres : il accompagne, guérit, purifie, relève, pardonne, 
écoute, instruit, encourage, donne de son temps… il engage toute sa vie pour les hommes. 

 
 
3. Servir son prochain : l’enseignement de Jésus 

Mt 20.25-27 : Jésus les appela et leur dit : Vous savez que les chefs des nations dominent sur elles et que les 
grands les tiennent sous leur pouvoir. Ce ne sera pas le cas au milieu de vous, mais si quelqu'un veut être grand 
parmi vous, il sera votre serviteur ; et si quelqu'un veut être le premier parmi vous, qu'il soit votre esclave  

à contexte : la demande de la mère des fils de Zébédée, pour que Jacques et Jean puissent être assis à 
la droite et à la gauche de Jésus, lorsqu’il viendra dans son royaume. 

> Votre commentaire de la situation ? 



 
Luc 10 : la parabole du bon samaritain et la question de Jésus « lequel de ces trois te semble avoir été le 
prochain de celui qui était tombé au milieu des brigands ? » 
> Pourquoi est-ce le samaritain ? Qu’est-ce qui le distingue des deux autres personnes ? Qu’a-t-il, que les 
autres n’ont pas ? Que fait-il et que les autres ne font pas ? 
 
Jacques 2.14-17 : Mes frères et sœurs, que sert-il à quelqu'un de dire qu'il a la foi, s'il n'a pas les œuvres ? Cette 
foi peut-elle le sauver ? Si un frère ou une sœur sont nus et manquent de la nourriture de chaque jour, et que 
l'un de vous leur dise : « Partez en paix, mettez-vous au chaud et rassasiez-vous » sans pourvoir à leurs besoins 
physiques, à quoi cela sert-il ?  Il en va de même pour la foi : si elle ne produit pas d'œuvres, elle est morte en 
elle-même.  
> Le service commence au la famille spirituelle. Il faut une certaine proximité et surtout de la confiance pour le 

vivre. « Aider… et se laisser aider » : les deux sont importants ; qu’est-ce qui est plus difficile pour vous : 
solliciter de l’aide ou proposer la nôtre – pourquoi ? 

 
 
4. Servir mon prochain 

Non pas par culpabilité, mais parce que j’ai compris pleinement la grâce de Dieu pour moi et pour tous les 
hommes. Si je n’ai pas compris cela, mon service risque d’être une action égoïste (je veux calmer ma 
culpabilité ; j’impose mon aide ;… ) au lieu d’être un engagement libre, dans l’amour (1 Cor 13 : si je n’ai pas 
l’amour…). 
On dit souvent que les actes parlent plus fort que les paroles. Jésus n’avait pas de problème de dichotomie, ou 
pire, de schizophrénie : l’intention, les bonnes résolutions, les paroles et les actes étaient en pleine harmonie. 
 
> Servir mon prochain : à quels types de services pensez-vous ? 

- … 
- … 
- … 
- … 
- … 

> Selon vous, est-ce possible d’hiérarchiser ces services, par ordre de priorité, en fixant des 
critères d’évaluation ? 

> Quelle place doit tenir « le service d’annoncer à mon prochain l’évangile de Jésus-Christ » ? 
 
« Cherchons à rencontrer les habitants de notre ville dans leurs préoccupations et besoins individuels ou 
collectifs. » 
> Dans quelle mesure arrivez-vous à vivre cela ? Pouvez-vous donner un exemple concret ? 
> Dans quelle mesure vous retrouvez-vous dans ces paroles « Je voudrais bien servir mon prochaine, je sais qu’il 

le faudrait, mais… » ?  Comment écririez-vous la suite ?  
> Quels sont les obstacles, les défis, que vous rencontrez le plus souvent et comment l’Église ou notre Groupe 

de Maison pourrait apporter un soutien ? 
J’aimerais bien, mais… Le soutien que le Groupe de 

Maison pourrait m’apporter 
Le soutien que l’Église  
pourrait m’apporter 

Je manque de connaissance biblique 
pour bien comprendre ce sujet 

important 

  

Je ne sais pas, je ne vois pas comment 
je pourrais servir concrètement mon 

prochain ; je n’ai pas d’idée,… 

  

Je manque de temps, de forces,… 
 

  

J’ai peur… 
 

  

 
… 

  

 



5. Servir notre prochain : comment pouvons-nous le faire en tant qu’Église ? 

« Afin que l’Évangile soit audible et compréhensible, nous devons constamment adapter notre communication 
et nos structures à ceux que nous voulons servir. Voici les mots de l’apôtre Paul : « je me fais tout à tous, afin 
d’en conduire au moins quelques-uns au salut par tous les moyens. Il y a deux types d’Église. L’une dit : ‘Venez 
chez nous, apprenez notre langue, intéressez-vous à ce qui nous intéresse, répondez à nos besoins’. L’autre dit : 
‘Nous viendrons vers vous, nous apprendrons votre langue, nous nous intéresserons à ce qui vous intéresse, 
nous répondrons dans la mesure du possible à vos besoins’. » (Tim KELLER dans « Une Église centrée sur 
l’Évangile »)  
 
Que faut-il pour que cela puisse vraiment se faire ? 

> Une attitude de cœur : développez… 
> Des actions ponctuelles : développez… 
> Des actions régulières : développez… 
>  
>  

 
 
 
« Bouge Ta Ville Colmar » : du 6 au 12 juillet 2020 
Les Églises de la Pastorale Évangélique de Colmar se mobilisent pour ce projet : « se mettre au service de la 
ville, donner au lieu de recevoir, être acteurs au lieu de rester spectateurs et être témoins de Jésus-Christ ».  

> Sans avoir un tas d’informations concrètes et précises pour le projet, rien qu’en lisant ce paragraphe, suis-je 
intéressé au point de me dire : je suis prêt à m’engager, à me rendre disponible, à prendre congé, à en tenir 
compte que je planifie mes vacances,… ? 

 
 
> Qu’en pensez-vous : 

« La plus grande difficulté que nous rencontrons aujourd’hui, c’est un manque de temps et une surcharge, à 
tous les niveaux, dans notre vie de tous les jours.  

Nous manquons de force, de disponibilités ; tout paraît encore comme « quelque chose en plus ». On 
délègue alors facilement l’amour du prochain aux spécialistes, à ceux qui ont le temps. 

Ce n’est pas la volonté qui manque, ni les bonne intentions, mais le temps et les forces, car j’ai aussi besoin 
de souffler et d’avoir du temps pour moi. 

On devient ‘sélectif’, c’est-à-dire, j’ai le temps là où je décide d’avoir du temps, et le surbooking devient 
l’explication pourquoi je m’excuse pour mon absence pour tout le reste ». 

o je suis d’accord  o je suis moyennement d’accord  o je ne suis pas d’accord du tout 

 

 

 

 

   ET MAINTENANT… CONCRETEMENT… Y A-T-IL UN DEFI QUE NOUS VOULONS RELEVER, AU NIVEAU 
DE NOTRE GROUPE DE MAISON ? … ET LORS DE NOTRE PROCHAINE RENCONTRE NOUS 
ECHANGERONS NOS EXPERIENCES ? 

 
 
 


